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jeune femme du monde pour la ramener à ses égarements et à 
ses vanités jvassées. Il cherchait à lui persuader qu’elle perdait 
son temps; que ses pénitences étaient inutiles, qu’elle serait 
inévitablement damnée pour ses crimes. D’autres fois, il la 
tentait par la vaine gloire, lui représentant les mérites quelle 
avait acquis, la réputation de sainteté qu’elle avait dans le 
monde, le grand concours de peuple qui recourait à ses prières. 
Une nuit, qu’il avait ainsi assailli son âme, ne pouvant se 
délivrer de ces pensées funestes, sainte Marguerite monta sur 
le toit de sa cellule et se mit à crier : “ Levez-vous, levez-vous, 
ô gens de Cortone, prenez des pierres et chassez-moi de la cité. 
Je suis cette infâme pécheresse qui ai tant offensé le Seigneur 
notre Dieu, qui ai scandalisé tout ce |tays par mes crimes."’

En l’entendant parler ainsi, ses voisins, touchés de ses larmes, 
de ses cris déchirants, pleuraient de compassion. Le démon 
vaincu s'enfuit avec rage.

Mais il ne tardait pas à revenir à l’assaut. Il remplissait son 
esprit de fantômes impurs et ses oreilles de chansons obscènes. 
Mais loin d’ébranler la servante de Jésus-Christ, ces souvenirs 
de sa vie passée ne servaient qu’à redoubler ses amers regrets 
et accroissaient ses mérites.

Pour la fortifier contre ces terribles assauts, Notre-Seigneur 
lui apparaissait et la consolait par des visions merveilleuses. 
Il lui apparaissait souvent étendu sur la Croix, en récompense 
de la compassion qu’elle avait pour les souffrances qu’il endura. 
Il daigna même lui faire voir les détails de sa Passion. Quel­
quefois, dans l’ardeur qu’elle avait de souffrir avec lui, sainte 
Marguerite lui disait : “Mon Seigneur, serai-je aussi crucifiée? 
— Ma fille, lui répond it le Sauveur, tu seras crucifiée en effet, 
mais par les tribulations et non sur la Croix.”

Que de choses merveilleuses dans la vue de la sainte jwnitente ! 
il faudrait rapporter tous ses entretiens avec Notre-Seigneur, 
avec la Très-Sainte Vierge et les saints, faire le récit des con­
versions prodigieuses qu’elle opéra dans Cortone, raconter ses 
miracles si nombreux, redire tous les services qu’elle rendit à 
ses concitoyens, sa charité envers les saintes âmes qu’elle arra-


